
« 
sencle pas d e m n l o y e r du blé i n d i c é e * oui ooe>-
m e o c c à prend»» du flair. Du o o u de* vendes»», 
c e e t la ( U m e cuoae : a u c u n e pression pour vendre, 
sauf lot tôt» en effot un pea douteux et qui vont 
e a rentra i A la, nourri ture de* volailles Ces der-
Jiler* as rendent 108 à 110 tr. départ. Quant aux 

*blA» realleiaont encore bons lia se font e x t r i a i 
••'ment rares ; on cote 79 kilos 11» a 41» *»., 73 Kilo* 

119 a 1*0 tr. . 7* kilos 103 fr 75 kilos t*8 fr.. et 78 
kilos, r » fa. départ . 

En exot iques c ' e u toujours la revente uni domine 
k prix divers e t avec des écarts invraisemblables . 
II s'est fut: quelques reventes d'Australie de « • 
a 130. d i s l iosafè et Manltoba * de 136 à 137 . 
d'autres grosses affaire» ont été traitées pour la 
ReUttque e t la Hollande à de baut* prix que n o u s 
ue pouvons aborder irl 

Cours officiels i-omniuntques par la Bourse de 
Commerce de Lin» a i e s d* 79 kilo». M* tr.; 7», 
1*1 fr M • 74. i-;» fr 80 ; 78, 13Î •*. Les Me* du 
r>ay» sont de plus en plus délaisses e n raison de 
leur qual i té défectueuse. 

Sens . — soutenus )e M à 05 oepart t en te s epe-
rjoea suivant fabrications 

Farina». — La diminut ion do la ta 10 a 175 tr . 
11'a pas facilite les affaires, car «Ile • co ïnc ide arec 
la ijraDde fermeté des blés De cette façon, la meu­
nerie n'est pas empressée à oooeiore de grands 
marchés et la boulangerie se réserve é n o r m é m e n t 

S«IKIM. — Article soutenu ; plus difficile a ven-
•ire : le disponible vaut environ ton a 107 départ 
( hajnpaene-Alsne-Somme. Quant a u x seta-les nou­
veaux. Il to traite quelque* petite* affaires de 
iieMJt A 100 fr. départ 

Orées. — Situat ion Incnansrée ! c a l m e pour le* 
t r a i n s vieux de 100 * 10s fr. départ pour ceux de 
brasserie et rie 90 S 96 pour ceux de nourri ture 

concluent 
o.- m » 96 fr 
au>ùt. 

Ma s, — Grande fermeté, e u s y m p a t h i e avec le 
- h a n e e Plata nouveaux disponibles , i m o : livrai­
son vers 10-15 jui l let ton à to». fin Juillet 106 e t 

«ût 104 a 106 .Les prix de Juillet valent aujour­
d ' h u i 103 A 104 

Avoine». — Grande fermât* e t offres nulles . On a 
ait d e s Jaunes-tiiancbes lo i et Maucb.es Lijrovo 143 
rtr»;irt Somme. 

TEXTILES 
Lin». — KM l ins de Russie, le marché est assez 

a n i m é ot lu boa courant d'affaires nu on peut y 
constater entra îne l 'épuisement assez rapide de» 
stocks ex i s tants Kn lins de pays , 11 y a éga lement 
un bon courant de transactions, peut le lin brut 
les prix sont très termes ot m ê m e on hausse. 

En étotipe pelffnajre les marchandises offertes 
trouvent facilement preneurs Les transact ions con­
cernent éttsJement les otounes d'Importations. 

Les prix sont très fermes et ceux d u Un suivent 
l 'orientation do ceux du brut et i l se fait d'assez 
non nos affaires. 

Chanvre. — Les chanvres sont fermes et on note 
peu d'offres de la part des vendeurs. 

Le bruit court qu'un violent orage aura i t causé 
quelque» débats A la réculte du nord de l'Italie 
Sur i>lace on fait peu d affairas En fils de chan­
cre, s i tuation ferme avec peu d'affaires. 

J u t e - Le marché des lûtes est plus ca lme. D'une 
manière générale on attend l 'estimation du Gou­
vernement des Indes iiour traiter Les First embar-
l u e m e n t août sont offerts â 44 livres BV. La hausse 
•norme, de la livre Kéne énormément les affaires 

Les fi ls de ju te sont neu demandes ti s e fait 
tepeiidant que lques affaires a u n x fermes et la, 
ibaine. 6 vaut £ fr 10 

Tel le . — En toile malgré la demande , 11 se fait 
yeu d'affaires : les vendeurs ne consentant pas A 
iceepter les prix trop faibles offerts par les ache­
teurs. 

Coton. — Le coton i r n t termine à 711. Aussi bien 
«n brut qu'en «lies on 00 fait aucune affaire Tout 
•> mon.Je se tient dans l 'expectative on raison de la 
aausse des monna ie s étrangères. En files le 6 Indes 
rote de 15 fr. 75 i 16 fr et la bobine t o Amérique 
environ 90 fr. 50, 

DIVERS 
Houblon». — Marché ferme Alsace. 1500 a 165» • 

Houiçoirne. îooo a 1200 1 Saaz. 9100 / Nord ms 
à, 650 

Chicorée. — Marché sans animation. Le Syndicat 
né s Fabricants donne les cours suivants : 106 Ûr. 
franco Lille pour le disponible et 90 fr. franco 
Li l le pour la ricolto 1925 La fermeté est un peu 

p o u r la récolte 1S25 
Légumes secs. — Saison terminée 

t o u r s précédents nominaux . 
sans intérêt 

NOUVELLE CIRE 
REND LA FRAÎCHEUR 

AUX TEINTS FANÉS 
One teçama de 40 ou même 50 ans ne 4oit 

plus se résigner à être affligée d'an épTderme 
réche, sec et pea attrayant. On a découvert 

u n e nouvelle 
eire qui possè­
de des propri­
été* vraiment 
merveilleuses 

pour rendra In 
fraîcheur a. un 
teint fané et 
préserver la fi­
nesse délicate 
de la peau. 

C e t t e c i r e , 
connue sons le 
nom da Cire 
Ascptine, péné­
tre directement 
dans la cosche 
extérieure de 
l'épiderme, ré­
che, rugueuse, 
c o u v e r t e d e 

taches et d'imperfections; elle l'adoucit et la 
détache de telle façon que, lorsque le visage 
est lavé, chaque matin, les petites peaux se 
détachent graduellement par fragments imper­
ceptibles et minuscules. A mesure que le 
nouvel et frais épidémie qui se trouvait oaché 
apparaît, un changement remarquable se pro­
duit dans le teint ear, non seulement la Cire 
Ascptine détruit la vieille peau réche, mais 
elle adoucit et embellit la nouvelle tout ea lui 
donnant l'éclat de la Jeunesse. 

La Cire Aseptine se trouve dans presque 
toutes les parfumeries, pharmacies ou grands 
magasins. Il est bien entendu quasi son emploi 
ne vous donne pas des résultats satisfaisants 
votre argent vous sera remboursé sans di flicu I té. 

TcBEtvEasAi. —Pour apprécier vous-même la 
valeur de la Cire Aseptine, envoyez-nous 
un franc de timbres et un ample échantillon 
vous sera envoyé immédiatement. Adresse : 
Cire Aseptine, Service 34 A rue Auber, 7, Paris. 

Camionnage - Déménagements 
E D E R O N C Q *5> Cie 

62 rat d* Cambrât, à Litie. TéL 103 - 87.43 

• r a i n e * oléagiaeusos — Drames le Un > - m r * 
a u x env irons de 180 fr. départ . Inde* : Grosse* 
B m i b e y ; Juin Juillet. îî.O.ti nom. . eeit lrF al-
cutta ; Juin-Juil let , tt.*.« verni -Tuilier vont, 
«1.7.« vend. P l a t a : Juil let , 18.5 ; Août, 18.7 ( 
Septembre, 18.9.0. 

Orainsa d* oolza Lourde— Torla : Juin-Jui l let , 
si.5.0 cote-, Real Bold Ferozepore Juin-Jui l let . 
•••i 5.0 nom iirowu Cawnpore s Jum-Jui l ie t , 21.8.8 
nomluaL 

Huile* d* lin d* pays . — 10 4 15 fr. do majorat ion 
sur les Uns clairs . 

Huile «M oolza claire d»i Indes. — Dis». r.«0 : 
luIUet-aoflt. MO. 

Huile da pavot», rroissaga et renazs, — 553 lotré. 
* Suit Industriel *s» 1/1. — 43&. 

Suif aux oreton*. — 444. 
Tourteauz.nourritures . — Marché ferme. Lins pe­

tit i format dlsp tlv! ; Juillet-août, l i a : 4 dernier i l s 
Ouïr* brut*, - Aux p a y s d'origine, le marché est 

nettement pins actif et coarrae Jour apporte des 
nouvelle* de transact ions importantes e t de fer­
meté. 

Même s i tuat ion e n cuirs de p a y s dont l e s der­
nières ventes ont été sérieusement inf luencées nar 
la tension des changes 

Cuir» manufaoturéa. — Ko présence des prix des 
cuirs bruts, la tanner ie ne Peut souscrire à la 
moindre concession sur les prix actue l lement pra­
t iques. Quelques acheteurs de cu i r s e n croate atten­
dant, pour traiter, les résultats des ventes de 
P a n s , bien qu'Us ne puissent se faire a u c u n e Illu­
sion sur les prix qu'i ls devront accepter. 

En croupons lissés, la vente est assez act ive et a 
prix très soutenus. 

La dépouil lo légère resto toujours très on faveur. 

4a Lonuitionntmtnt ae Roubaix 
BSLEVES MENSUELS COMPARATIFS 

Mets d* Juin t«xs. — Soies. 131 k. ; Laines re l -
xnées. i.4<J.<»6 k.; Laines filées, fils peignés. 627 073 , 
fils cardés, i w " r k.-, mousses e t '•r'Tm diverses. 

Jute, Lin, 118137 k. Total : 

Condit ionnement, 7.813 lia opérations : Ti trate , 
9.395 ; DéjTralssaire. «0». 

Mois d* Juin 1**«. — Soles, 90t k.; Laines pel-
gnees . 3.375. 768 k. : Laines filées, (i ls peignes. 
534.041 k ; fils cardés 73.77» k.: Btoussas et Laines 
diverses. «4.799 k. : Cotons, Ju«c. Lin. u i s n k. 
Total : 3.10444» kilos. 

Condit ionnement. 6441 1/9 opérations ; Ti trage . 
1669 : Dégraissage. 104 ; Laboratoire. 31. 

Mal* de Juin rats. — Soles. 487 k. : Laines pei­
gnées . «873«40 k. : Laisses filées, fils peigné*. 
5S7.31* k.: fil» cardés, s a . i u k ; Blouase* et Laine* 
diverses. tOSJM k ; Cotons. Juta, Lia. T » TES k. 
Total : 3.675x00 kllOS 

PRIME GRATUITE 
j t p A NOS LECTEURS ma 
• ^ i j f c - r O t ^ . ç a ^ i . ^ A f t - a v a I 

«ALtVr, 
»r»trj 

tmaatêf 
Jolie Brochure, Vues, Carte 

at Renseignements sur le* 

VOYAGES EN BELGIQUE 
envoyés sur demande h 

M^UBOUTON 'TrT.fgr* 
* » e de Richelieu. 3 2 - PARIS 

Ecrite llsmlmmont an» aWresst at m 
^gS^asjlsifii U nom de es Journal UtW 

Bourse d'Affrètement de Béthune 
Séance» d a t t et 30 Juin 

Houill». — Eleu-Douai-Gayant. 5.1.1. 380 t. ; FJcu-
Corirbevole. 33.06 «art t : Bruay-Ruminghem, «.00. 
no t . ; Marles-Maroiz-eB-Barorul. 5 00. sso t.: Bruar-
Tourcolng Blanc-Seau. 5.30. Î80 t ; l ieuvry-Dunkcr-
que bassins. V*S. «so t. : Beuvry-Dombasle, 37 M. 
333 t . : Marles-Briennon Loire, 33.00, 370 t.. Marlez-
Bruyelle-les-Antolng, 7 «5. 380 t . ; Marles-Boubalx, 
q Calai* 5 50. 380 t -, Beuvry-Colombrs 3150 «801. j 
Bruay-Masnléres . 6.50. 940 t.: Vlolaines-Pont d'Ar-
dres, t aï, «M t. ; Bruay-Court iai , Roulers ou Gand 
g.50 et * 00. «£0 t. : Bruay-Pont de Loobergbe. 8.00, 
70 t . ; Bruav Lille, quai du wault . 4.50 380 t . ; 
NoyoUes-Codault-Haubourdln. 4.35. 980 t . ; Pont a-
Vendlu-Paris, 33 00, «80 t.; Pont-à-VendlnParis . 9S 00 
ÏS9 t . : Vlolalnes-Tsbcrirucs 4.00, «80 t . : Klen-ParU. 
environs. 33.40. 380 t.; EUeu-Ecoelles .pies Moret. 
«6 50 380 t ; Eleu-Doual-Gayant. 4.90. 380 t.; Kleu-
Roubaix-sactc l 6.00. 375 t . ; Noyclles-Godiiult-Boaj-
tor, 11.50, «85 t . ; Beuvry-Conflans Ste Honorine, 
22 50, 3S0 t .; Maries-Lille. 4.50. 980 t.. Marles-Arques, 
375, «80 t ; Beuvrv-Eepernay. 95.08 .«80 t . : Vlolal-
ncs-Isberfrues, 4.00. 380 t . : Beuvry-Armentlères Pont 

f 4 M « 4 " A » , 4 i n A i . » . . . » , B i l a . M a o v . i . e H . l e . n , . P a w a v a a r * dT^imm^ C ÎMSx££ 

aî! TISANE DES SHAKERS 
rVa jaa è UÊm UFUmm 0 M pmmmmêfk*^ 

National, 6.73. 
Bruav-Wa 
Vos, 8 75. 

«40 t.-, Beuvry-Dunkerque ou Rosendael. 5.73 et 5.90. 

MARCHES DES COTONS 
. iJF HAvTizî. i». _ Tendance ferme : Ventes 
3.800 baies — Julie t. 711 , Août. 71a : Septembre 
TI3 ; Octobre. 716 ; Novembre. 718 ; Décembre. 718 
ïfV^Si ™ : »*»rlar. 735 : Mars. 734 : Avril. 798 
Mal. 7t t : Ju in . 730. 

f S l P H E P n Q U E s t l l E G E l 
« • I BrpctHu»«rin • • • • 1 •• m i e n n—»«. tau . gf 

NEW-TORK, t » . - 010*010. — Jutiajt, «400 : 
Octobre. 3408 : Décembre, «Ml : Mars. «386. 

LIVERPOOL. l « . — Clôture.— Ju in . 1319 , Juil let . 
1804 ; Août. l«87 : Septembre. 1379 : Octobre. l«b» 1 
Novembre. I2»e , Décembre 1957 1 Janvier , tSta , 
Février, 1469 ; Mars, 13&S ; Avril . l«St j Mal. 1980 : 
Juin. 1337 : Juillet 1988. 1337. » 

Bourse de Lille 1' Juillet 1 9 2 5 
MlxalOSssIPCt 
•l*HW»*Wllw*l«aV\.W 

. PS**. 
A r n e l a » . . . ^ , ^ . 
AnsArt , t 

, • *> 
Blaniy 

• non 11b.. 
arunv « . . . 

10* 
Carnn « . . 
aararrr» 
Gourmrosj 
C r o s p t n . . . . . . . . 
bourvso 
Ed-inroeUe... — . 
Forfay - . « . . 
r'Une» 
r>»nkeciJ»olt... 
Gouv Sorvtns. . 
Laos 

» 10» 
Uavln 

» e. fie 90 mot 
Ligar 
Mirlet "»« % . . . . 
Nord (TMals. . 
Ostrlcouït 
Sarre auc . . - . . 
Sarre nouv 
Thivencalioa. . . 
V e n d u . . . . . . . . . . 
v i c o i r n o . . . . . . . 
v i m y , ^ , . . 

£tt5 
l'«o5 
1061 
risii 
sa 
650 
•MX) 

rooO 
H6V 
913 
37â 50 
^90 . 
409 . 
781 . 

tsai» . 
419 5 

SiO 
2145 
H i l 
1140 
3.V30 

• J I : 
670 

z8Ôu 
^ S 
915 

H6 
OU 
.'y i 
IW» 

t0>2 
475 

iW . . 
727T. . . 

Zi . . 
•t*;. . . 
loO . . 
•i9a . . 

I t7 l . . 
l i â t . . 
450 . . 
161 . . 
M .. 

^6? . 
7T:0 . 

H 5 . 
4 6 ! . 

!«:> . IMQ . 
117» . 
1165 . 
«T' . 
lt>. 5 
NM . 

fttwm 
Dabrowa t-n,p.. 

• Joe). 
» Part 

Pin. Pétrvtles.. 
Fr. Po lonaise . . 

• P*tt . . 
GraiJOwni'-a.... 
Ind Polosma.. 
Karp&tb**) , 

• Part. 

186 
SOI 

m 
il) 

7r,n 
iso 
tô-> 
113 B0 

.08' 

405 
SiOl 
Mi 
XOi) 
:i*5 
791 
iXi 
170 
121 

1175 

PETROLES 

Lille-Bonn >m. 
« •> orior 

Mllano M M t 

Monte-Carlo 
Orna Pét Nord 

• Part . . 
wnnium N-E . . 

Pétr Premier. . 
Potok » 
RaB Pé: Nom. 
SUva-Plana. . . 

» Part. 
W&nkow» 

Part 

METItlLtl iF 

o. p. ( o 

682 . . 
1060 . . 

81 . . 
«40 . . 
;75 . . 
754 . . 
j e ; s< 
178 . . 
;45 . . 
449 . . 

98 . . 
740 . , 
«W . . 

a-<2 
toao 

777 
:3J 
1«7 
M 
4-iS 
104 
790 
320 
125 

3lfcnc-.vj.ts seras. 
»xtêrte6 /rann* 

. Part 
AcléT. Utriirwv. 
\Mért8S N arti 
- kjiibr et Meuse 
Etablis* Arbel 
Ch d«> Francs»,. 
Nicais* 

• P a r t . . . 
Etablies CaU... 
Delà» -Frouart. 
IVni ln M i u n . . 
Escaut ' .aprtal. 
Esoaut Jouis».. . 
Fi"ea-t.lllo 
Nord et Est 
Mit Fr-Beiff*.. 
S e n e l l e W u b . . 
* int-fi-Mousaon 
l 'umont 

Part . . . 
VALEURS DIVERSES 

t " t i e n n e 
Betnunolse 
El. et U nu Nd.. 

• Part 
Enerp, EL N. Fr 

lfW 
•Ail 

ÏK 
-194 
214 
MB 
198 
141 
7 0 
*0D 
449 

1"«5 
135 > 
1.70 
715 

14.'6 
:31 
MO 
7J7 

11P«» 
£59 
888 

o. •>. 

2») 
143 C0 
7 ô . . 
5f'3 . . 
476 . . 

1 I Î 0 . . 
UtJO . . 
l'»70 . . 
7r> . . 

1499 . . 
250 . . 
8 5 . . 
77 J . . 

11*0 . . 
259 0 
'.'40 . . 

!•• 
09â 
V.'ï 
334 

6yoo 
«78 

075 . 
198 . 
348 . 

VALEURS DIVERSES 

Lampe LJOjer.. 
^nstochovten. 

Cot. St-Queuan 
Dollfus MieR . . 
O (nd. rsatv. . . 

• Jce . . 
EtsJX Mracbe.. 
T lbenrhlen . . . . . 

Part . . 
1/5 Part . . . . 

FIL Filet de Fr. 
Fllatr" da Notxt 
Clm"" '^oulonn. 
Cun- H a u t ) . . . . 
d m " rVancal* 

• loulén.. 
''.îmcnts * '-"iv 

• Part . . 
^ « I n t - G o b a l i i . . 

Kahlmarm «t-d 
Ksi? Ste^TMrss) 

«•TxlH NOWJ. . 
(M verres g o . . . 
".laces An. A.no 

• novjv.. 
••-•vTlssac «ne.. 
Mcitte-Cord.. a 
I , + , ! « * 

Gr Hotels "Jr~ 
Crédit du Nord. 
<bl P é e r n . 1W0 
'on» du Tr 1988 

« ton 
. 1923 t » 
• 19U 

Obi. Honinèree. 
•' f8*î 

Obllg. L e n s . . . . 

Cr. ITal 1 9 1 9 . . . 
1 9 9 0 . . . 

ton... 
ion... 
1 9 » f \ 
19». 

Î983 
1954. 

920 . . 
1390 . . 

19* . . 
3555 . . 
SbOO . . 
1685 . . 

.12 . . 
566 . . 

1935 . . 
375 . . 
301 . . 
895 . . 

. * ) .. 
312 . . 
IJ4A . . 
318 J . . 
2000 . . 
6400 . . 
S450 . . 

399 . . 
3010 . . 
665 . . 

3**0 . . 
«539 . . 
8510 . . 
910 . . 
340 . . 
340 . . 
915 . . 
574 . . 

950 . . 
1430 . . 
4tJ . . 

:«75 . . 
«900 . . 
TOJ . . 

« 0 . . 
570 . . 

1952 . . 
385 . . 
397 . . 
900 . . 
550 . . 
312 . . 

3800 „ 
3080 . . 

* 9 . . 
3140 . . 
665 . . 

3950 . . 
855» . . 
252 J . . 
900 . . 

«s:: 
4)01 . . 
420 .. 
435 .. 
805 . 
305 50 
327 50 

*•» y. 
360 . . 
4 . 9 . . 
314 . . 
4X0 . . 
»V7 . . 

Marché très actif, l'orlo reprise. 
Clôture : Aniche 1185 ; Anzln 11 

3530 : 10e Béthune 340 ; Blanzy 670 ; Bruuy 2898 
10e Bruay 895 ; Courrieres 680 ; Dourges 795 

, 1018 ; Thivencelles 881 : Vivolgne 551 ; Eleclri-
UcUiune j cité et Gaz du Nord 345 : Arbel 190 ; Cail 471 ; 

Ucnain 1410 ; Oabrowa cap. 480, Jouissance 810, 
Part 558 : Grabownka 139.50; TUserghlen 5S1 ; 

JOe Uruay 895 ; tournures 68U ; uourges tuo ; fari OJS : umuowuita i ja.au; 
Lena 375 : Lievin 866 ; Ugny 850 ; Ostricourt ' Kuhunann 420 ; SUGobain 3300, 

BOOIS ut PARIS oo i- jmiorr 
R r M I t M •*'SJSJ8J*«JSMSM| #b | . 

i % perpétuai-
> % aau>ruesax> 
1 1/8 \ fcmortav 

~ 1 8 1 5 - 1 9 1 6 . . . . 

iiis' 6 % 1980 
Botznt i ' iKaCr 435 . . 

* M a . . . . 475 . . 
— 1983 ! > . . . . 
— 1924. 

52 95 
44 45 
43 80 
1M 40 
64 10 

•rue» Praskta»** 

.redit 
1919.. .~~~*r 
1 9 2 0 . . . . . . . . _ 
1981 
— 1928 fév. . . 
1988 lu i l i e t . . . 
— 1983 Jaav.. 
'983 l o i n . . . . . 
1H4 

sooktu Mnraeat. 
l e Crédit, a. ĴB 

8.1. 

871 .. 
285 .. 
352 .. 
410 .. 
»23 .. 
30> .. 
300 .. 
<95 .. 

irSfrTrlé plus calme crus la veille. 
Parquet était soutenu au i ommenoesaeut de la 

tlttitis asets ast devenu alourdi. La son Mis* est 
bien orientes, «sais calme. Les valeur» înternau»-
naiws progressent généralement. La sluuart del 
groupes sont termes, l-a livre acestuae sa pro-
grasstoa et termine vers 10&A& et le douar vers 

Nos Sente* Française» malnUenaani leurs bon. 
nos alstioeitions. ^ 

La fermeté s'accroît sur les valeurs de nos gran­
des oajaojues. 

Les toad* et râleurs russes se redressent d« 
mieux as) mieux. 

Les fend* et valeurs ottomans sont mieux di» 
posés, unina 4 % ei.so. & % îoii sa.'n). 

Le Rio rétrograde sensiblement S 4.850. 
Le Sues ss détend également * 11 SU 
Les valeurs nltraclères sont soutenues. Le Lau-

taro est lourd A 717. 
Aax valeurs de pétrole, la Bagla abandonne son 

précèdent cours et est ramenée à 88.98. 
luo valeur de sucre. l'orlentaUon est Indécise. U 

Say avance * 1.886 et las Sucreries d'Egypte reçu-
lent A 1.900. 

En Banque us Beers calme a 1.U*. Huancbao» 
L'INFOBMATKTTR FINANClEtt. 

88. rue de cbateaudun, Paris. 

NE MANGEZ PAS 
TROP VITE! 

. De aoe jours, quand la vitesse prime tout; I 
la phipart demandent tut grand eflbrt à leur-
appareil digestif en mang-eaut trop rapidement. 
Cette mauvaise habitude peut 
sécrétion excessive d'aei ue de 

drer une 
estomao qui 

est la cause la plus commune de la gastralgie, 
dyspepsie et autres maux d'estomac Provo­
quant au début de simples malaises, soit au 
moment des repas) ou autre, elle flaira, si elle 
n'est pas traitée k temps, par devenir perma­
nente et donnera naissanoe à des troubles 
digestifs et féasssnx grave*. Pour éviter ees 
Inoonvénient», seuls la Magnésie Blamurée est 
rsaaa as. ear la Magnésie Sismnrée neutralise 
tout excès d'acide et permet ainsi une digestion 
saine et normale. La Magnésie Bismuree 
(marque déposée) SS trouve en v e n u dans 
tontes les phaxmartes, en Pondre «4 en cachets. 

LE CHANGE 
-fm% _9»._ ~ CManss -> Soi» Londres, tôt i l m 
• Ç ^ ^ S r * - £ £ ! *&&*** *•*» t nenamark. 4M T 
ï t E Î S " * ' J t " « .Hof lands , 888 JM ; Italie, 75 « 
Prague . 88.40 : Roumanie. 10.95 i Suéde s s s S 
Suisse. 434.7* ; Vienne. « J 60. a»xeue. BBS t 

imprimerie du Hegsjfl au rvori 
186 rrtj. rue de Parts. UUa 

La 3«rsn» : Emile .tttrij, 

Publications Légales 
COOPÉRATIVE LA FRATERHELLE 

PS BllOX-gN-CAMBRÊSIS 
Les Coopéra leurs do » La 

Frat«rnelle » de Rleux sont 
convoques a l'Assensbleo Gé-
neralu extraordinaire , le DI­
MANCHE 1B JUILLET 1996. A 
17 Heures, sa Ho de la Mairie. 

ORDRE DU JOUR 
lo Dissolution de la Société 

s u r la dcmiuido Ucs sociétaires. 
2* Désignation d e s Liquida­

teurs et détermination de leurs 
| ,ouvoirs, on vertu de l'article 
«i des Statuts- 88 888 

l i tudo «le M» Paul LEFORT. 
docteur en droit, avoué a 
Lille, i l , rue de Puebla . 

DIVORCE 
IVl jugement rendu par 

défaut par le Tribunal c ivi l 
de Lille, le deux Janvier 1998, 
enregistré et signifié, a la re­
quête de M""> Cloiilde-Uegga 
JMEERSSCliAERT. cabaretiere, 
enouse <lo M I'iorlmoml-Léon 
MJKYKINCK. parqueteur, de­
meurant à Lille, rue du Metz. 
m° 3o his. ayant pour avoué 
M» LEKORT. contre M Plorl-
inoii(l-I>'Oii NEIRYRINCK. de­
meurant a Lil le , rue tiu Ktetx, 
n» 30 .ci-devant et actuolie-
m e n t n<> 44, rue Ban de Wedde. 
il appert que U- divorce .1 
été prononce enire les di ts 
•poux NEIKYR1XCK-MEERSS-
r i l A E R T , au profit de l a 
Jrjnnjc. 

Pour C M î a i t conforme-
•8.228. (6l«né) l 'aul LEFORT. 

C E S S I O N S 
Oeuxl tm* inaertiea 

D'un acte l iquidatif s. s. p. 
JJu 1& Juin 1K5. enregistré 4 
I. l l le, 9» Bureau, le t s J u i n 
1925. fo 95, case 8448 11 ré­
sulte que le fonds de com-
xnc.rce do débit de boissons, 
zùtué A Lille, no i, ru* de la 
Marbrerie, qui dépendait de 
Sa succession de feu Louls-jo-
srpn Dubar, décédé e n son do­
m i c i l e a u siège audit fonds, 
a été a t tr ibué * M. Louis-Au-

f ustiu Dubar, demeurant 4 
illc. no i . rue de la Marbre-

Tte Dans les dix Jours a* la 
présente insert ion, les opposi­
t i ons seront reçues au domi­
ci le élu a Lille. 18. rue Saint-
Et l cnne . Bureau de M. Roche. 

ÏS7U5 

Premier* insartien 
P a r acte s. s. p enrngistré 

a Tourcoing. Bureau Succes­
s ions, fo 54 .case 11. M Paul 
i . b O K i r i i x a cédé son fonds 
de commerce de Cafetier qu'il 
exploite à Tourcoing. B9. n i e 
de Tournai. A M. Léon PARIS, 
30. rue Colbert. A Tourcoing, 
où les opposit ions sont reçues 
jusqu'au io* jour après la deu-

fon. 933 xieme insertion. 

-uXtra-Règionaies-
PRÊTS ARGENT A TOUS 

Ecrire 
93. rua Hyacinthe 
ROUEN tS.-lnf.) 

AnnoncesRègionaJes 
Offres D'Emplois 

OUVRIERS BOWEHEURS 

dresser cbet-porion DUPON r, 
place du Calvaire. A H*r»in. 
Couplgny IP.-de-C.) 28805 

ENCAISSEURS ET COURTIERS 
Capitalisation, forte Société. 
Mise au courant. Travail a-
cllo et bien rénuméré. Condi­
tions spéciales A anciens cour­
tiers Ecrire DELEHATE, As­
surances. Impasse des PI pots. 
Soulogn»-»ur-Mer. 18.918. 

BONS 6AZIERS 
sont demandes a l'Etnalllerie 
JAPY. A la Blcuss-Borne, An­
zln. s'v adresser d* suite. 

88.788. 

JEUNE FILLE 
pour sk ier a u x travaux d u 
ménage et faire des courses, 
est demandée. S'adresser ou ss 
présenter S. rue Marcelln-Ber-
thelot, A Béthune. 28.829. 

ON DEMANDE 
OAMIN 13 A 15 ans, comme 
aide fjorteur de pains, chez 
Léon MAILLOT, avenue Le 
NOtre. 22, Cr*iz (prés du Vé­
lodrome. 033. 

ON DEMANDE 
FEMMES DE OHAMBRE et 
B O N N E S , nourr ies e t logées 
900 frs par mois.- Ecrire avec 
références A M BOUCHER, Ca-
s.rio-Hôtcl. A Male-Tervnlnu» 
fNord). 28.827. 

Mamalcotlor 
Négociant an Papier» Embal­
lage rcclierclie BON OUVRIER, 
spécialtsto dans le travail du 
BLANC (croûtes JournaJ). — 
Ecrire en Indiquant préten­
tions et références au bureau 
du Journal qui transmettra, 
aux lettres M. S. T. 98481. 

VOYMEURS EN TITRE 
Messieurs actifs sont deman­
dés par Fabrique d* Sac» en 
Papier. Papier» embailag* en 
gro» pour diverses réglons. 
Donner références et région 
que l'on désire voir Ecrire au 
journal qui transmettra, aux 
lettres V. E. T. 98.830 

ON DEMANDE 
A acheter MAISON OE MAI­
TRE avec porte-cochère dans 
Lille. Ecrire O. D. M. • Ré­
veil . . 9.4.044. 

IMPRIMERIE 
On demande une BONNE MAR. 
GEUSE LITNO. S'adresser 8. 
placo du Concert, LILLE 

94.048. 

H é n i n - L i é t a r d 
On d e m a n d e MENAGE sérieux 
de la région d'Hénln Lutard 
don le mari garderait emploi 
et dont la dame -serait à même 
do gérer un Magasin d'Ali­
mentat ion , pet i te <autton exi­
gée. — Ecrire aux init iale* 
H. B. D. « Réveil du Nord ». 

10.433. 

CONFECTIONS 
On demande OUVRIERES Toi 
Iouses et Fourreauteuses. 861 
rue du Faubourg de Roubaix. 
LILLE. 94 040 

J e u n e G a r ç o n 

Demandes d'Emplois 
fcnfant à S o i g n e r 
N'importe quel ose, caché ou 
non est recherché. Ecrire au 
bureau du Journal aux lettres 
M. D. B. 24.039. 

BON TISSERAND 
demande emploi Lille ou envi­
rons. Logement assuré. S'a­
dresser : Dépôt « Révoll ». Lié-
vin. 98.828. 

FORGERON • 
Mécanique ou Outi l lage cher­
che place. Ecr. T. G. • Ré­
veil -. «4.043. 

M é n a g e S é r i e u x 
demande enfant de 9 A 4 an* 
Ecrire 190. rue do VUlars, o*. 
nain. Initiales H. F. 98.813. 

BON CULOTTIER 

MÉNA8E SÉRIEUX 
recherche emploi stable F a i . e 
offro • Réveil • aux lettres 
F. O. F 94.0M. 

CESSIONS 
MAROQUINERIE-PARAPLUIES 

Grande rue passagère et mar-
cUaiide <ie I . I U I . K , beau maga­
s in , £tl logement. A coder. 
pour rsUfton de santé 30.000 tr*. 

L'INTERMÉOiAIRE 

A CÉDER 
JOLI MAQA8IN BONNETERIE 
Lille. 6.000 frs. Pas d ' a t e m u . 
Prendre adresse « Réveil . . 

24.090. 

PAPETERIE-JOUETS 
Loyer couvert, électricité. Bé­
néfice Justifié Ib.OOO frs. A "e-
der 18.000 frs. Marcbaudlsrs 
environ 90 Ooo frs. Il faut 80 ooo 
frs pour traiter, C L A K O . n , 
rue de Boureogne , 4 LUI*, de 
2 A 8 b. 28.809. 

ANNONCES POPULAIRES 
Oes Annonces sont affichée» GRATUITEMENT 

dans notre balL a Lille, aa fur at à mesura de leur réception 
Prix A la Hsne : Publication, lésais* a.SBO 

Eztra-RésionalM 3 fr : Olvers "1 tr fLa dlmanori* -1 S C l 

CONFECTIONS-LINGERIE 
dans vi l le du Pas-de-Calais, 
bmiiio s i tuat ion, bel agence­
ment moderne. Ohlffr* d'affai­
re* prouvé 50.888 tr». U faut 
comptant 83.000 francs. 

L'INTERMÉOIAIRE 

A CÉDER 
pas OS PORTS, banlieue Lille. 
Bien situé. Usage tous com­
merces. Prendre adresse au 
bureau Journal. 91.048. 

ESTAMINET-EPICERIE 
A OEOER A L 0 0 8 . beau lo««, 
i o n s Dali, petit loyer Prix 
9.000 frs Voir FOUCART Frè­
res, 17. place Jacquart , Lille. 

ESTAMINET 
Blèr* Maue-Meurls»*, quartier 
Saint-Sauveur. 880 rondelle* 
par an. Recettes annuelles 
76.000 frs. A vendre 55000 frs. 

L'INTERMÉDIAIRE 
38, ru* Faidnerbe, LILLE 

ESTAMINET A GÉBER 

nal. Initiales R. A. L. Meta. 

Bruay-les-Nlines 
GRAND CENTRE MINIER 

A CÉDER A too mètres de la 
Gare, vaste Sal le de spectacle 
(Bal Idéal), pouvant faire Bal, 
Cinéma. Café-Concert. Music-
Hal l . etc . . etc . . d 'une superfi­
cie de 33"»00 x 9^00. comprenant 
Salle de spectacle avec scène, 
Café-Bar avec tout le maté­
riel, comptoir en zinc, tables, 
chaise.*, verrier, colonnes, etc. , 
etc. slég-e de plusieurs Socié­
tés Françaises et polonaises . 
Pour tous renseignements , s'a­
dresser 4 M» LEGER. Huissier. 
A Bérhune. 13.038. 

CESSIONS 
C o n t e n t i e u x . 

MOIS DERENCBURT 
13. rua s e Bétnun», LILLE 

18, rue Pauvre*. ROUBAIX 
(S. ru* e e LUI*. LENS 

AVIS DIVERS 
V a l e n c i e n n e s 

Au Csntr* d* la VIN* 

A VEINURE 

dresser A M* Victor C K Ë T E L H 
huiss ier . M. rue des Anges. 

88.814. 

UN CREDIT A LONG TERME 
vuu» est offert pour ro* a-_oai. 
J Automobii»» de toutes mar 
Sues, de Mat»n»i *t d* Mom 

*r. — Demandez oos coudl 
tloos ou la visite d un de nos 
voyancurs Consortium Indu» 
triai d* Parla, 80. rue de* 
Pont»-de-Cominee LILLE 

B e l l e O c c a s i o n 
PIANO AUTOMATIQUE avec 
tous nouveaux airs, A vendre 
chez Lucas LAMBLIN rue Iu­
les Ferry. Si, sesnaln. 88 838. 

AUTOS-CAMIONS 
Suis acheteur camions toute» 
marques et tous tonnatre» ta 
•liguer marqua, numéro d* 
jnassl* es tout dernier prix 
Llcer xï. rue Pierre- leirrand 
fé lépb 48-73 PI.W-LMI» 

A VENDRE 
Cabso Auto, ESTAMINET-EPI-
0BRIB face usine Importante. 
Prix très tntéresaaut. — MA, 
RIOLE - FOUCAULT, rue de 
Londres. Lan*. 38.890. 

HYPOTHEQUES 
r i » 
Ira» 

ser A 11. sosthéne PA1IAR1 
A Lille. 39, rue du Maire-An­
dré, do 9 a 12 o a t d e s * 
S B. — TéL 96-1*. — Achat 
vente et locations de maison» 
et terrains formation de So­
ciétés, cessions de commerce 
dommages de guerre 

VOITURES D'ENFANTS 
d» P O U P É E S *t r n i c v c L t s 
- Vente directe de 'fjslne 
P B L V i i s r . rue d o Calvaire 
as. PIV*»-LIII* (cars Monm 
et VI 91 7»5 

CABINET rONDE EN 1001 

DIVORCE 
— M I C H S L « o r s — 

Gradue en Droit 
15, ru* jacquamars-oiélé» 

- LILLE -
Consultations de 9 A 8 neoraa. 
sauf teudl : dimanche matin 
sur rendez-vous, Bureau a Pa 
rt*. 19 14» A LOUER 
Ensemble ou séparément : t* 
Appartement 9 ou 3 pièce*. 
9° Une Chambre avec chemi­
née et placards au 9* sur rue, 
97 bis. rue Léon Gambette, 
Lille. 13.037. 

FABRIQUE OS 

C H E M I S E S 

SINISTRES 
Pour le paiement de vos 

DOMMAGES DE GUERRE 
Pour u* vente de TOS titrée 

de créance : Voyez 

G. D C G R Y J E 
LILLS 

MARÉCHAUX 
F E R S A CHEVAL mécaniques 
de réglajro disponibles, toutes 
tail les, l'rlx Intéressants S'a­
dresser A M UKLUAYK. 94, 
rue Pierre Fontaine, A v a n n -
cienne». 98.83-J. 

Echangerai 
O V O L E - O A R Benjamin . 4 cy­
l indres luxe Carros,, a l ium . 
5 roues, 9 pi strap., écl. éloc.. 
valeur 8.000 frs, centre volt 
S A 10 chevaux. 3 A 4 places. 
Inditruer supplément A verser. 
Ecrire DELAHAYE, Assuran­
ces, impasse des Plpot* Souio-
gn*-*ur-M*r. 38.313. 

Occasion, A vendre eao fr.. t 
c.V.. bon etnt marche S'a­
dresser 38, rue JeatWaures, A 
RaUmw. is.biu. 

A VENDRE 
13 CV LAN0IA, Cjrpe 199' 
Torpédo transformable en cou 
dutte intérieure, avec phare 
Zelss .9 roues d* rechange 
S'adresser chez HANNARJ 
Frères, à Wasquahai. S8T8& 

A VENDRE 
Une Voiture A 3 roue* .fores 
1000 kilos ; un Chariot. I 
roues ronce îooo kilos S'adres­
ser st. LECOCQ. M* mas» 
iNordl. 98.777 

A VENDRE DE SUITE 
MOTO TERROT 3 C-V 

Mod 1894. Belle occasion — 
J DELSAUX. 65, Bd Monte-
beUo. Lille, v i s ib le d e 18 A 
19 h. 34.018. 

A VENDRE 
" . M ' 0 * BOU0HERIE-0HAR. 
OUTERIE, centre minier, bon­
ne clientèle, pr ix 70.000 fr -
Ecrire au bureau du Journal. 
aux lettres M A. T. 98836 

2 5 PIANOS AUTOMATIOUES 
d'occasion. 
chance, bien 
dre bas prix 
Ban il. Orchestrions. R. DU-
SART-BOUTKMT. A sUbanea. 

9R.B03 

C0L0MB0?HILES I 

DOMMAGES DE GUERRE 
sinistres s y a o t fait remploi, 
vous pouvez obtenir ImmédlA-
tement une avance en écrivant 
A. D. Q. B. • Réveil > 24.003. 

LIQUIDATION 
d'un lot important de bara­
quements , tous modèles. Je-
Euls S00 franc* S adresser k 

EBRUYNR. Fg fl'AJTas. T7. 
Séthun*. 93 l i l 

A VENDRE 0 0 A CÉDER 
Ï- --

ou s'adresser a st. PREVOST 
6i. rue de la gare de Mariy, 

Valenolannes. Slol« 
A VENDRE 

MOTO DOUGLAS. 1.80O francs 
M. DESCHEPPES. route de 
Lolson. Len*. 98.830 

La saison de* concours arjnra* 
cu*. Mise en forme de pigeon» 
en i tours Avec les 

PILULES CHAMPION 
Augmentation d* ta vitesse de 
!» p. c . développement du 
pouvoir d orientation et d'en­
dura ace Le* PILULES OH A M 
PION sont réputées dans le 
monde entier. Plus de 19 ooo 
références d* oolombophllcs 
Belges, Français, Anglais et 
Américain» sont A la disposi­
tion de cl ients qui prouvent 
l'efficacité de* 

PILULES CHAMPION 
Garantie 10 ooo fr* en cas 

d'emploi sans succe*. 
Envol franco, contre rem 

boursemeot de S tr. 80. on cen­
tra mandat de 6 tr. la boite 
de a» pilules Ecr Laboratoire 
CHAMPION, k BataLui INord) 

VACANCES 
On recherche A la campagne. 
Nord ou Pas-de-Calais — i 
proximité d'un Heu d* p«or>» 
— pour les mois d'août et da 
septembre. logement. deux 
chambres et cuisine Jtinlin si 
possible. Donner indications «8 
prix aux lettres L. M . a a 
• Réveil du Nord ». Lille. 

SS-Teu, 

OCCASION A SAISIR 
CAMIONNETTE 
bAcbée. 10 HP., 
état de marche, 
rue Louu-CeUier 

Panhard L-, 
en très bon 

S'adresser 12. 
, a v i K n c i i n . 

34 015, 

LOUAGE DE VOITURES 
pour v<i 
dise». H 
d'AntlD. 

iceuriv e t inaxcaai> 
SSEAC. 6 bis. ue 
Dis. Lille. M.0M, 

PIANO ELECTRIQUE 
main avec jazz-nand 
donne, k vendre 18 008 trs. **> 
cl l l lés 4 personnes doanaaS 

f arantte* Réponse au Journal 
'. B. B. 94 09é. 

VOITURE A FRITES 
avec accessoires, a vendre 
Prendre adresse • Réveil • 

94-0*1 . 

A VENDRE 
A VENDRE UMM PRITURC 
7»»SBw8»»e9. ares tans sss ac­
cessoires. — S'adresser a rue 
des •ttaewBTla*, * p*tit*-p»r«t 
(NordJ. as.77«. 

DOMMAGES d . GUERRE 
Mobilier* sont recuercars paie­
ment comptant Offre TRËDEZ, 

Plate-Formo 
A VENDRE, état neuf, aves 
a-cotes, force t.ooo kilos, prni 
Jjoo frs, rue du Bel-Air. 88 
(Faubourc des Postes) Lille. 

D E T T E S 
M. DUFOUR Romsln . a Aa-

nay-sous-Lens. informe l e pa> 
bllc QU'A dater de o* Jour i» 
ne reconnaîtra plus l es dettes 
que pourrait contracter sa 
femme, n é e Jul ie OURLEZ, qvft 
a auitté le domici le conjugal . 

88818. 

M. DECAILLON 
Moneheoourt, informe 
blic «n'A dater de c e jour U 
ne reconnaîtra p i e s l es detsea 
que pourrait contracter aa 
femme, née Armance A i n » 
SERT. 88.88*. 

. VANDEKERCXBOVE AS» 
thur. demeurant aa Petlt-Rotv 
ehln, 58, rue Lamblln. In forme 
le public qu'A dater de c e 
Jour i l ne reconnaîtra plua las 
dettes que pourrait ueul iaeter 
sa femme .née Eusén le NOB-
JaVLNU, qui a quitté Je domi­
ci le conjugal . «4JS3S. 
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Mille inquié ludes avaient assai l l i Régine 
p'« .dant le trajet, fait palpiter tout son être. 

U lui semblait , tact son angoisse "était 
v ive , que la voiture ne marchait ipae, bien 
que 'le cneval aJlût bon train. 

Elle s'arrêta enfin dans une petite rue 
éiroite, bordée de maisone d'aspect misé­
rable, dont le rez-de-ehausaée était occupé 
par un de c e s é tabl i s sements louches d e 
niarcbar.ds de vin entéoébrés , obscurs, qui 
s e m b l e n t m ê m e en plein jour, de véritables 
repaires de bandits. 

O t t e maison portait le maméro qu'on 
avait indiqué c o m m e celui d e l'ammevible de 
Dcriizot. 

C'était là. 
Maxime sauta à terre. 
Régine hésitait à e n descendre. 
Mais le jeune h o m m e hii *«adkt la main. 
Alors, elle s e décida. 
Pour a -trer dans la maison , U fallait tra­

verser l'antre du marchand de vin, em­
puanti de relents d'alcool et d'acres fumées, 
c a r c'était le marchand de vin lui-même qui 
louait les chambres des autres é tages . 

Il y avait, au comptoir, un gros homme 
a m traita dors, à la figure couperosée, cou­
p é e d'une rude moustache en cr ins de c»>-
**aL. qtoi «cafardait.savât; eome^a/x m o m i f i a . » 

et cette d a m e élégante qui pénétraient chez 
lui. 

Dana !e bouge, des consommateurs misé­
rables , porteurs de guenil les , qui avaient 
auss i levé la tête et considéraient avec une 
stupeur non moins vive ces g e n s qui s em­
blaient appartenir à un monde paraissant 
si \o4.i d'eux qu'ils n'auraient jamais pensé 
qu'ils pussent s 'en approcher. 

Sans s e soucier de la curiosité et de l'é-
tonnement qu'il suscitait, Maxime de Tré-
mont, que Régine, tout en noir, la figure 
couverte d'une épaisse voilette, suivait d'un 
pas hésitant, Maxime de Trémont s'appro­
c h a du comptoir et demanda au m a s tro­
quet : 

N'eet-ce pas ici qu'habite a n n o m m é 
Denizot ? . . , 

— Denitxjt, fit t l iomme ; s i , rnorueieur, i l 
doit être ici. 

Il appela ; 
— Denizot 1 Denizot l 
Une rnasse s e leva du coin sombre de la 

salle. 
— Me veici. Que qu y a ï 

C'est un monsieur et une d a m e qui te 
d e m a n d e n t 

— Moue T fit l 'homme a v e c u n accent d e 
profonde surprise. 

— Oui, toué. 
L'hornme s'avança. 
U était gros et rond. Il semblait rouler. 

Et il t i tubait 11 devait être déjà à moitié 
ivre. 

II avait a te main un a/freux brûla-gueule 
a demi éteint, une face ronde très abêtie, 
dans laquelle roulaient de gros yeux effarés. 

ri contemplait avec un a i r d'ahurissement 
profond, tout en s'avançant, ceux qui ve­
naient le deinensler. 

B» i m a a d fl ftrjt JBfjB»j d'eitf. » <**î 

— C'est à mol, monsieur, m a d a m e , que 
vous voulez parler*? 

— C'est bien vous qui v o u s nommez De­
nizot ? 

— C'est bie»; m o t 
— Nous voudrions voue entretenir un i n s ­

tant, m a d a m e et moi. 
— C'est facile, dit l 'homme qui n e cher­

chait pas à cacher ea stupeur et qui secoua 
les cendres de son brûle-gueule. 

D a n s l 'établissement, toutes les têtes 
étaient levées, tous les yeux regardaient et 
toutes les oreilles écoutaki'.t. 

— N o u s ne pouvons pas parler ici, dit De­
nizot. Si vous voulez monter chez moi. 

Il poussa une porte, fit passer devant lui 
e e s visiteurs. 

. Et ceux-ci s e trouvèrent a u b a s d'un esca­
lier, puant, très sombre, aur marches étroi­
tes et gluantes , s u r lequel donnaient les ca­
binets de tous les é tages , ce qui répacidatt 
une odeur insupportable. 

Régine réprima un haut-le-coaur et Maxi­
m e sortit son mouchoir pour le porter a s e s 
narines 

L'escalier était si sa le , si répugnant, pavé 
de débris de toute sorte, que Mlle d'Ormutz 
était obligée de relever so igneusement s a 
robe. 

Mais elle monta courageusement . 
Elle allait peut-être v w s sa ve»ig«e»ce. 
Denizot marchait devant, soufflant à cha­

que pas. s'aceroenant pour n e pas rouler à 
terre, à la carde graisseuse qui servait de 
rampe. 

— C'est tout en haut, dit-il, m a i s ce n es t 
pas très haut. 

La maison n'a que trois étages . 
Au fur et à mesure que l'on montait, l'es­

calier s'éclairait, laissant apparaître toutes 
s e s laideurs, qui juaque-ia étaient restée* 
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C'était un bouge immonde et tel que 
Maxime et Régine n'en avaient jamais v u 
de semblable . 

La jeune fille se sentait pris d'une im­
m e n s e compass ion qui combattait l'horreur 
qu'elle éprouvait. 

Elle plaignait de toute son ame les mal­
heureux obligea de vivre eTi ces cloaques, 
s'étonnant qu'il n'y ait pas dans oes quar­
t iers plus d'épidémies. 

Les fièvres, la tuberculose, toutes les m a ­
ladies devaient régner là en permanence. 

Quand on fut sous l es toits, Denizot ou­
vrit une porte. 

Et un galetas misérable, p lus misérable 
c«*it fois qu'une cellule de prison, apparut 
aux yeux effrayés de Maxime et de Régine, 
qui ne pouvaient pas concevoir qu'il y ait 
dans Paris , a quelques centaines de mètres 
an l 'avenue de l'Opéra et des Champs-
Elysées , de pareilles misères . 

Dans un coin, un mate las couvert d e gue­
ni l les où devaient grouiller s a n s doute tou­
tes les verm#.:es, une table branlante, une 
chaise boiteuse ; à terre, une couche de 
poussière si épa isse qu'on semblait marcher 
sur un tapis. 

Et tout, meubles , murs , d'une sa le té ré­
pugnante. 

Denizot offrit une chaise à Régine, qui 
la refusa et resta debout, puis U demanda 
c e qu'on lui voulait. 

On pouvait parler. . 
Alors Maxime dit ce qui les amenai t . sa 

compagne et lui. 
Aux premiers mots , Denizot s'effara 
— A h f il a parié, ce gredfia T U a ba­

vardé avec son a v o c a t ? 
Eh bien, il n'a dit à son avocat que des 

menteries 
Et d'abord, je sauçais ûSieJaug chose , i e 

ne le dirais, fias. 

Ce n'est pas mon intérêt de le dire. 
— Mais enfin, dit Régine, savez-vous 

quelque chose ? 
— Peut-être bien tout de même, m a bette 

dame ; ma i s c'est mon héritage, ça I 
— Votre héritage ? répéta la jeûna fille 

qui c e comprenait pas . 
— O u i répondit Denizot, m o n o é r i t a g e : 

vu que mon ami, quand il est mort, m'a dit 
c o m m e ç a : 

n Denizot, tu e s un trère. Je n'ai pas d'hé­
ritier. Je voudrais te léguer quelque chose. 
Malheureusement, je ne possède rien. 

» Je vais te laisser un s e c r e t » 
Maxime et Régine eurent o n fremisse-

meo.t. 
Et le jeune homme d e m a n d a : 
— Quel était donc cet ami T 
— C'était un homme qui avait é té cocher 

chez des gens dont je n e peux pas dire le 
nom. 

Et il avait été mê lé à l'affaire dont vous 
venez de parier. 

C'est lui qui conduisait te voiture dans 
laquelle on transportait le cadavre. 

Il m'a même dontoé une photographie 
qu'il avait prise dans la poche de rnnsias 
àné 

Une photographie de femme. 
— Et tenez, dit le vieil Ivrogne on regar­

dant plus attentivement Régine : 
Elle vous ressemble, cette photfigraphie. 
— Vous pouvez nous te montrer î d i t vi­

vement la jeune fille. 
— Non, cela est impossible. 
C e s t une chose qui fait partie de m o n 

héritage. 
Mais je vous dis ca pour vous montrer 

que je sa is beaucoup de choses . 
— Alors, 1K Maxime, l 'homme dont te 

vous parlais, votre ami, ne mentait pas» f 

— u nu mentait jias. suond il 

je sava i s quelque chose, mate 11 
quand U disait que je le dirais. 

Je ne dirai rien. 
— C e s t mon héritage, c a l 
Les deux jeunes g é t * ne purent réprimée 

un mouvement d'impatience. 
L'homme les agaçait avec son héritage. * * 
— Oui, reprit-u. C'est tout ce que m'a 

donné mon ami : c e s e c r e t Mais U m'a dis 
que je pourrais en tirer un bon parti. 

Et, en effet, j'ai été voir celuf q u ï l m'a­
vait désigné comme l'assassin. 

Régine et Maxime f rémirera t* 
— Vous l'avez vu ? 
— Parfaitement 
II m'a très bien reçu. 
C'est un grand personnage. 
U a des bureaux. 
U m'a donné de l'argent. 
Mais il n'avait pas une somme suTfisant*. 
Il attend de l'argent. 
Et, qtiai:d il l'aura reçu, il m e donnerai 

de quoi vivra à la campagne. 
Il me l'a promis 
Régrne contemplait avec une sorte d'easaV 

rement l 'homme qui parlait ainsi. 
Et elle d i t : 
— L'assass in de René de Mcndiont 
— Oui ma bottue d a m a 
— Btv ons rut s v e s parié f 
— Comme je vous parle I 
— Et vous ne l'avez pas sa is i à l a gorge I 
— Moi, ma bonne dams T 
— Pour le traîner devant s e s jugeai 
— Mais non, m a bonne dama. 
Je ne s a i s pas un mouchard «t ce n'es* 

pas mon affaire 
D'ebord, j'ai fait serment à mon ami d* 

aa jamais troWr son secret. 
Et si le dénonçais s e s complices. Je te d*V j 
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